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.INTRODUCTION. 



La Botasiqbe (1) ( Bolanica, fies her- termes propres k dositfner lesdifférents or- 
baria ) est celle partie de l'histoire natu- lïanes des plantes, et leur» nombreuses 
relie qui a pour ohjel l'élude des véeétnui. modifications ; cette partie forme la lanffue 
fclle noua apprend à les connaître , a tes de la Botanique , langue dont l'élude est 
distinguer el à les classer. extrêmement importante, et avec laquelle 

Cette science ne consiste pas , comme on doit commencer par se bien familiariser, 
on l'acru long temps, dansla connaissance Tatonamie (3), ou application des lois 
pure el simple du nom donné aui diffé- générales de la classification au règne vc- 
rentes plantes; mais elle s'occupe aussi des gelai. Ici se rapportent les différentes clas- 
lois qui président a leur organisation géne- sificaiions proimsées pour disposer métho- 
rale, de la forme , des fonctions de leurs diqucmontles plantes, 
organes, et des rapports qui les unissent Photographie (I), ou art de décrire les 
plantes. 

3" I-n seconde branche de la Botanique 
porte le nom de Physique végetjlï , ou 
s vertus salutai- de Botanique organique. C'est etlcqui con- 
i .lonl sont douées les sidère les vcgclauï comme des êlresortfa- 
I, et les avantages qué nous polirons 'lises et vivants, qui nous décèle leur struc- 
i retirer dans l'économie domestique , les turc Intérieure, le mode d'action propre à 
e leurs organes , et les altérations 
qu'ils peuvent éprouver , soit dans leur 
dans leurs fonctions. De là 
distinctes, afin d'en faciliter l'étude; c'est trois divisions secondaires dans la Physi- 
cc qui a eu lieu en effet. que végétale , savoir : 

l' Ainsi l'on nomme BoTjnutts propre- VOrgaingraphie (fi), ou la description 
meni dite soit l'ensemble de la science, soit tics organes , île leur forme, de leur posl- 
celle partie qui considère les ïégélam lion , de leur structure et de leurs eon- 
J'unc manière générale et comme descires nouions. 

■lialincts les uns des autres, qu'il faul La Phgtialogie végétale, ou l'élude des 




die de la science des végélaui 

m. 
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fonction) propre) à chacun Je» organes, jouissant de l'excitabilité qui fait [e carac- 

La Pathologie végétale, qui nom en- 1ère spécial Je tous les étro organisés. 

soigne les diverses altérations ou maladies C'est par cette propriété , en vertu de la- 

qui peuvent airecter les végétaux, quelle s'exécutent les fonctions dont l'cn- 

8° Enfin on a donné le nom de Hotasi- semble constitue la lie, que les êtres orga- 

gcz af pi,] g Ltc îi cette troisième branche de nisé) résistent i l'action des causes exlù- 



porls existants entre l'homme et les végé- détruire. 

Mlle m: -uhdiïi*ii t'i] Ihitiiiiù/ui: at/ri- lleSICXl 
cole, ou application Je la connaissance des tement la ligue de démarcation qui sépare 
végétaux a laculliirccta l'amélioration du le) végétaux Jes animaux. Linnée, dans 
sol; en Botanique médicale, ou applica- son style aphorislique , a dit : Les m ■ [no- 
tion des connaissances botaniques à la dé- raux croissent ; les tètjétaux croissent et 

dont le médecin d sentent. Celle distiririiun, qui e)t en cf- 
lieul tirer avantage dans le traitement des fel bien tranchée, quand on compare le 
maladies; en llvttiiii'/nt: rcarttiiiii'jw et in- criital de roche il un chêne, et celui-ci à 
thtstrielt? , oucrlli; qui :> poin- uliji'l [le faire un homme, Unit par disparaît réinsérai Mé- 
connaître l'utilité des plantes dans les ai ls ment, lorsque l'on examine comparative- 
uu l'économie domestique. ment les êtres qui occupent le) dernier) 
La Uotanique étant la science qui a pour degré) de ces trois grandes séries. Kn cfict 
ulijet l'étude îles véVéliiux , nous devons il est bien difficile de dire en quoi difTèrcnl 
iiuiis mrii|itr d'idniiil de donner une idée essentiellement certaines espèces Je poly- 
généraleei succincte de) êtres auxquels on pea d'avec quelque) alguci; car le crac- 
a réservé ce nom. 1ère essciilicl que l'un iiUribue.-uixanimain, 
Le) Vtafrunx (en 'latin VegctabiHa, la sensibilité, ou la conscience Je leurcxîs- 
jilanfer , et en grec djbh,, } sont Jes lence et la fatuité Je se mouvoir. i';iir.,ilplit. 
èlrcs organisés et vivants , privés Je sensi- et finit même par disparaître eulii i inn uL 
bilité et de mouvement volontaire (l),mais dans les dernières classes du règne animal. 



gluant à la transformai 
pèces de plan 



Ici «rrlnj.le C4}lclil'|l]e. H 



exemple, que chrj les premiers, qui son' 
doués de la faculté de se mouvoir, il exisli 
un système do fibres contractiles, dont l'é- 
tat de relâchement ou de tension détermi m 
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les mouvements de l'animal : ce sont le» 
fihrci musculaires. Dans les végétaux, rien 
d'analogue ; toutes les tthres sont en quel- 
que sorte incrics et impassibles; chez eux 
encore il n'y a rien de -semblable au sys- 
tème n errera , quoiqu'un Ingénieux expé- 
rimentateur, M. nulrochel, les ni( sous ce 
rapport assimilés aui animaux. Dans ceiu- 
ci, les substances nui doivent servir à la 
nutrition sont d'oboril absorbées à l'exté- 
rieur; elles séjournent pendant un certain 
temps dans une cavité particulière, où elles 
éprouvent une élaboration convenable 
avant d'être prises par les vaisseaux cliyli- 
fcresdeslinésales répandre dans le torrent 
de la circulation. Mais dans les végétaux la 
nutrition se fait dune manière plus simple; 
(es substances absorbées sont directement 
répandues dam toutes les parties du vé- 
gétal, sans éprouver d'alléralion préala- 
ble ; en sorte que chez eu* nous ne trou- 
vons ni canal intestinal, ni estomac , puis- 
qu'il n'y n pointde digestion. 

Les végétaux titillèrent encore des ani- 
maux par la marche de leurs fluides. Dana 
ces dernier*, en effet, sauf un petit nom- 
bre d'exceptions , il y a une véritable cir- 
culation . c'est-à-dire que le sang ou lluidc 
nutritif part d'un [mini où il reçoit son im- 
pulsion , se répand dans toutes les parties 
du corps , où il dépose, cïicroln faisant , 
les principes qui doivent servir n leur nutri- 
tion , pour revenir ensuite au point d'où il 
est parti. Hais dans les végétaux il n'y a 



point de circulation ù nropremcni l'u li-r : 
Ici fluides nourriciers parcourent le végé- 
tal; mais ils manquent de cet agent d'im- 
pulsion , du cour . à la fois point de dépari 
et de terminaison du'. 'sang dans les ani- 

Les animaux se nourrissent toujours do 
substances organisées vénales et anima- 
les ; dans les végétaux, au contraire, la nu- 
trition se lait au moyen de substances inor- 
ganiques. Ce sont des gaz, de l'eau, des 
sels, etc. , qui servent au développement 
des parties de ta plante. 

Chez les végétaux , it n'y a pas non plus 
de poumons : cependant il y a une vérita- 
ble respiration , ainsi que nous le ferons 
voir plus tard en traitant de la nutrition, 
liais la nature des gm rejetés au dehors 
est très-dilTérente dans 1er uns et dans les 
autres. Ainsi , dans les animaux c'est de 
l'acide carbonique, tandis que dans les 
végétaux c'est de l'oxigène. 

La composition chimique offre encore 
quelques moyens de distinguer les végé- 
taux des animaux. Ainsi tandis que les pre- 
miers se composent essentiellement d'oxi- 
gène d'hydrogène et de carbone , on trouve 
déplus, dans tous les animaux, de l'azote, 

11 nous serait facile de pousser plus- loin 
cette comparaison entre les végétaux et les 
animaux; mais nous croyons en avoir dit 
assez pour faire connaître les différences 
principes qui existent entre eux. 
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d« Téftftam Ptllplisiu cellulaire oantriclilain: 
Il ?p compost dp cellulrn on ultkulpi tonllBuHt 
le» un» aui autre* , pi Joui ].i fornio dfppnd pn 
CCIutjI dpi rrsMjnics H]iiVlk'5 éprouvent- IJuel- 
qilps impur! l'ont comparé a la moutlp ou pTirmo 
l*(Prp nui ic forme- mr l'end ilp Hvon par larj- 
L»li<m lîp. cp liquide, ou n la Mllf.irj' lIi-* 1i.|[ib-[ir« 

iar Ici paroii des roi lu Ici ronligupt lpl uno loi 



intmcHtlnl cnuiinonei amJpni cpiiuirt lui m 
tnnchalenl. Mali cependant Miljjiflhi avait dejt 




le doi .■loppenienl du Moretianlia , a'iceordeni 
■•PC i Ile opinion. Cille tfparation dpj tfticulps 
focmi. 1 Iptltiu ppllulaire peut l'operrrinit pu In 
liniplp rorlkitulain l'eau, ai™ que. f« fin lepro- 
fp.spur Llnt, Mit pat l'ébullllior. *m* l'aride nl- 
Iriinp, pomme I'. con.pillp. M. Lutrocnei. ll.ii 
niiiiiindini. i|irrli|iipli^' lurnin dp» ppUiiIp» m 
5p1nlr.1l >i intinirnirnuni'il e'I presque imposilfiln 

On n fini' sur la form.iliiin cl la ni 11 H Imitai! un 
du ll!!u cpllulaîrp ploiieun njpothispi diffpcpn- 
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1Œ BOTANIQUE. 



m oau* .fcs rus^'r^ -lir- |,.irti<'i] Iiti , 
lj Line ..^êtam li^lirin ; mais 



' 1 "•' lu «ilfn- ]i!«n .1 ji |>.i renies el plus 

■quablcs, pu 11 d iipnsi li on ■ i n eu J i r rc cl ;i ti'.u 
■-. ii.iuiKi.i:, 1,1.1: In Ip.iIs ,l,uli:llo ILagttto). 



ùn-l'-liii médullaire. CW 
h^cée .fui. a.anl ,.u[ui- uni' ri'ni^eui c ull' il] i : 1,1 Ml: 

ci des nuaiitoi phj.iqim panicuiurci, — 



dans le soûl formés d'nn réseau iasculaire,do 



! siéuo d'nu des pbdnomèui 



i ttgitUl , aloncecs sonl remplies |iar du tissu cellulaire. Il 
i distincts, que 



t. Uni realor... 

■ 

.„,■ I.|.M,:I 



solrll , lanillt que l'acide carbonique e»l rejeté ln- 
déromposi'. quand le \t gelai noie trouve plus sous 

tel nrpille ne renouvelle en partie chaque an- 
née. Il joue encore un rùlo lrcs-impr.rlanl d»u> 
les phenuniéncs delà T^féUtlDD; o'cutlnJ, « effet, 
qui, au retour de la belle saison, sollicite la un 



livé. Cependant il faut, junir que s,i règénûi.iLlon 
ait lieu , que la place dont on la deliiL-lié si.il ïj- 
ranlledu contact dn l'air. C'est i Duhamel quefon 
doit celle importante ieetmmu. Cel habile na- 
liiialisle, a qui la phisioloitie légeltja doEI un si 



•1 li.-'-lVile .le .lé.u.nrir l'enveloppe liet- 
>ur li-.ji.uu... UMiicli.sd'uri ai-lire ; i.n .-'ci 
i enlevé l'é- 



Bnllllaplaleduconlaclde 




llcLs superposés, ii, : i]. nili'ineiil 

est la plusgrando 



t.uo jdnfralemenl à la sève descendante , el qu'il 
est cliairiu par les mûmes parties- 
Quelle que soil l'orisiue du eambluni , Il n'en 



'"cor- |cs „, 1>[>t „;.,„, ,;,„;,, lr ei |.l l.|1MT j 

"' l>}"* ntlintnn. sa pmente "'ml p." moins in, II., .eri-,:.- 



Lie, comme nous lo do 
en traitant de l'accroissement des liges dicoljlé- 

tln jranJ noml>re de phénomènes prouvent la 
necessilé indi.pennhH du liber pour la vëjcla- 
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LIE BOTANIQUE. 



Celle Olipo.illon tïinl la plus E.én(rilo. 
l'fiil (-"niiJi i.t ]J feuille «Munir formée de deui 
parllcs, saWr: Jo |>>l»Il Bt II «TfH ou C ' 
cV.I-.i-.lin. relu- |iar[le . le |il«- "muni [pli 



lie mirât w U pMials roioo,'. 
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KHIVUDI ÉLÉMENTS 



11» JlfloMu (/pl. aplci 6/loto). quand ladeir 
i]l> l>lom snnl sépardes p»r un tlnui olilus. 

Il" Bipartitet l,f«l. onlrr UparUla) , i|ii«na le 
deui ilivisinru. fiuiI Iri-^lp'"'""'!" 'I ainuos. 

G. Les feuilles pe riveii! ulfrir, dans leur ton 



les qualro coldaaonl Ltii'tr.-niï : pai- rniiiide. \Aw - laEiiriIrmcol en lobe* pïflls < 

sieur» FoOaèm.Aà-Ulill.iim iraptif/orme. lo p,n- mairisiirrrfmil», comme dans le /'o%o,Jium li 

plier noir (roif. pl. 11, 6 F . 13]. | e ijoronopu. Buefl/i. 

I" TWnnuuirw [fol. IriannuloM), odV.nl UOU 51. l„i rmmpu „ (fo |. Inltmplt-pinwiïfifc 



l~ TW/ldM [fol. M|Ma), 

3" Çiwdn/Irfsi [fbl. (7iindnyiila). 

e Q»i<ri"ï('itvi (fui. qtiinqii/fida), 

!">f.r^M fol. «j/Ail. 

S-M u n./ia>,(/-oï.">»"./inVi}, 
qumil elle* préneuleot Irnii. nualrc. cinq, sis on 
unpltis grand nombre do division! élroiles «peu 

1 ri" 7-r.Jc.6n. (fol. Irihbata). Il' Jfenemtn' (fol. ™nr.'na (à) .Veuille, ]>lniM. 

J" pwàWloMu (fol. oiuidnïofciln) , tiûdej, donl les lobes lateraui soûl aigu* el re- 

i:= y., „v !f„!.v,ù„i„,l<,b«te). tonrW. en bas : par e.ei,i|.l,.. rrlle'di. pisscnlil 



rj-.tf«lril.>MM (fol. it 
lorsque les divmona soulplua larges, cl séparées 
par dea al nos obtoa. 

10" TWpof-llH. (fol. Ir/pnrfrra) . 



les feuilles sodI ; 



ta ma/or). lelllas, île. 



■s 1rs 3- CiMlfci f.jf.frtN.rfu;. il oui le bord offre île s 
nervures, pari an I en rnjoumnulu sommeldu pd- crûnelurcs ou peliles parllts il! I lin 1rs, arrondie». 
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pltnei, (1 dei fonrlloni on'lli remplirent. Nom 
r.llimiiii.imiin:,.;! fain: n>!i:uî[rr h-siliïiTiC'iiif- 
Ihoilei de cltssiflulbn qui ont É le proposée» pour 
ranger <[ coordonner li quamiiu InnoniDraHe ds 
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PHYSIOLOGIE VÉGÉTALE, par lLsi-ur., 1 beau vol. gr. in-8°, pap. vél. sa liai et atlas. 

M AÎVl 1 EL COMPLET DES ASPIRANTS AU DOCTORAT ES MÉDECINE [3»« Eiamoi>) , 
parV.vsssnrn-, 1 très-gros volume si. .ml iu-l*, pap. vclin satiné. 

MÉDECINE LÉGALE THÉORIQUE ET PRATIQUE, par Devcnoir ; 2 vol, gr. in-8°, pap. 
vélin saliné. 

DICTIONNAIRE DE THERAPEUTIQUE , par Lin. A. Szïrlecsi ; 1 roL fi r. in-8°, papier 
vélin satiné. 

LEÇONS D'ANATOMIE COMPARÉE, do Gr.oacEs CnruB, recueillies cl publiée! par 
M. Di'»ehil. 3' édition. 3 vol. grand in-S° , papier véliruatiné. 

L'Atlas, compose de 31 plmiclicB fjrand in-4", très-bien gravées, avec toile eiplicalif, se 
Tend séparément. 

Celle édition es l parfaitement corrcclo.lcs plus grands joins ayant été apportés à la correc- 
tion des épreuves. 

TRAITÉ ÉLÉMENTAIRE D'ANATOMIE COMPARÉE, suivi de recherches d'anotomic 
philosophique ou transcendante sur les parties primaire» du système nerveui, et du iquclollo 
uit.'-riiiur i;t extérieur , parC.-li. Cun , conseiller et médecin (lu Roi de Smc, clr;. ; trarluil de 
l'allemand, sur la seconde édition , par A.-J.-L. Iochd*j, membre de l'Académie royale de 
médecine; 1 beau colonie ïn-8°à deux colonnes avec un atlas do 31 planches. 

NOUVEAUX ÉLÉMENTS DE PHYSIOLOGIE , par M. le baron Ibonsuni , professeur à la 
faculté de médecine île Purin, iiliinirgieu ni rliet de l']ii"jpit„l rit-Louis, etc., clc, , etc. ; troi- 
liiwcdiiijci, renie et rorrk.™ I™ r cl l'a. M. li.-.suio aine, augmentée par l'éditeur 

Iwlge du TRAITÉ DE PHYSIOLOGIE GÉNÉRALE ET COMPARÉE, par M. Tmraaumi 
(183(1); ensemble 1 très-fort volume grand in.8=, papier vélin satiné. . 

ÉLÉMENTS DE ZOOLOGIE, du Leçons sur l'anatomie , ln physiologie, la classification 
et !et mœurs des anirooui; par M.-H. Mu.be Eow.nns, dooleor eu médecine et prolessour d'his- 
toire nulnrellej 1 Toi. in-8°, avec un grand nombre de planches. 

Cet ouvrage, annoncé en 4 livraisons a Paris, sera reproduit ;'i B raidi» en 8 livraisons 

COURS DE PHYSIQUE do l'École Polytechnique; par G. Lus), ingénieur des Mines, 
piofeaseor à l'Ecole Polytechnique; 1 beau volume in -8" parfaitement correct. 

Cet ouvrage remarquable esl déjà adopté dans beaucoup d'établissements d'instruction pu- 

COIIKS COMPLET D'HISTOIRE NATURELLE Médicale cl Pkarmacealiqut,QJl Résume 
do divers ouvrage com-oni.mt l'Hisleire, la Description, les Propriétés et l'Usage des substances 
médicamenteuses tirées des trois règnes; publiés par JIM. fi. CnvIEB, A. lucu.an, Dr..- 
VIEI, etc., ouvrage dirigé et mil en ordre p.u ce dernier eulhtioratcur; 2 volumes in-8-àdcui 
colonnes , papier vélin fort , avec un allas séparé de 1(10 planches. 

PRÉCIS ÉLÉMENTAIRE DE PHYSIOLOGIE , par F. Maoejtoie, membre de l'Institut de 
France. 4* édition, corrigée cl augmentée de planches nouvelles. 1 beau volume in-8 n , papier 

TRAITE DE L'AUSCULTATION MÉDIATE, et des maladies des poumons et du cœur, par 
R.-T.-H. LiEsmc , avec les notes et additions de M. M. I.iriisrc, 1I.-51.-P. , ancien chef de clini- 
que n l'hôpital do la Charité, associé correspondant de la soeiélé académique de Na u lis, elc. 
Quatrième édition , considéra bleuie rit augmentée par 11. Asdria, I volumo in-8". 
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